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Aneéfude uff untoponrynte

dfiulqtrCfuenna
Toutes les vollées de Fronce étont por définition

fronçoises, pourquoi olors, en Cévennes, une < VoL

lée Êronçoii" u ? En foit, cetle oppellotion ne dote

que de lo Révolution... fronçoise. Ju-sque là, n'exis'

tàit or" l'expression loline Vollrs Froncisco deve
nu" én occitln Vol Froncesco, plus tord froncisée

en Volfroncesgue. Les ottestqtions obondent, pre-

nons un seul exemple : ou-début de lo Révolution,

de nombreux villoges comme << Borre, Soumone,

Soi nle' Croix' de'Volfra nce sque, Soi nT Ro m o n,

Soinf-Mortîn, etc. envoient des détochernenfs consi
dérobles > vers << Soint-Jeon de lo Gordonenque >>

(du Gord)1. Pourquoi oJ-on olors éprouvé le besoin

àe chong"r cet oncien nom ? Mois d'obord, quel

étoit son sens ? Autrement dit : quelle est son ori-

gine et è quond remonte-t-il ?

Lo Vol Frqncescq dons le grond
chombqrdemenf révolutionnqire...

On le soit, lo Révolution fut le iemps de profonds

bouleversemenis. On s'efforço de réformer l'Ancien

Régime, de foire disporoitre les derniers resies de

lo f-eodollte ei de créer une odministrotion nouvelle

oour une Notion nouvelle. Ainsi, dès ooÛt 1789,
on fit le proiet, bientôt réolisé, de substituer oux

onciens dé.oupog"s odministrotifs une subdivision

nouvelle : les déportemenls ; on imogino un nou-

veou système des poids et mesures qu'on voulut

u univeisel u - et qui l'est devenu ; surtout, on obolit
les privilèges el iouronnont le tout, on odo-pto lo

Déèlarotiin des Droits de l'Homme el du Citoyen

dont l'orticle I O occordoit à tous les citoyens lo
liberté de conscience et de religion si importonte

pour les Cévenols protestonis.
Sons même ottendre les évènements ultérieurs,

lourds oussi de conséquences, cerloins révoluiion-

noires, dès le début, onticipont en quelque sorle

sur lo créoTion future du colendrier révolutionnoire

- qui se vould lui oussi u universel> -, purent pro-

clomer que ( cette gronde Révolution por so vosle

influence sur toutes les nofions, [seroit] peut-être ius-
lemenl oppelée por lo postérifé, "l'ère fronçoise" >>

lllila,"Jrtt r" d" lo RévoluTion fronçoise dons le Gord,
tomel, poge 5Ô.

t po, Hervé Abrieu

el que, tout bonnement, elle succèderoit à < /êre

chrétie,rne >2 ! Animé du même enthousiosme, le

posteur nîmois Robout SointÉtienne proclomoit

ôu'il u folloît renouveler ce peuple même, chonger

les hommes, chonger /es mofs.'. >3 Et c'est oinsi

qu'on ,, chongeo Jes mots >> mois de foçon outo-

r.itoir" : tous les Gordons furent rossemblés sous

l'unique vocoble Gord - emprunt sovont ou lotina

que iâmois personne n'ovoit entendu en ces lieux!

- on renio 
'lo 

Gordonenco, oPpellotion qui dési-

gnoit les bossins versonts de ces rivières, et de

SointJeon ,,. de lo Gordonenque > on fit Soint-Jeon

u du Gord > - en ottendont que lo Convention,
dons son zèle à érodiquer toute troce de l'Ancien

Régime et de son oncienne religion, le réduise à un

sirn'ple < Brion-du-Gord ,r.lo Volfroncesque.fut elle

ousi 
"tportée 

por cet enthousiosme iconocloste et

elle devint une énigmotique Vollée Fronçoise-bien-

tôt écrite Fronçoise...

. Qu'en pensèrent les Cévenols de cette époque ?

À notre connoissonce, oucun écrit ne le dit - mois

ils écrivoient peu et sons doute ne se soucio-t-on

guère de leur ovis. Nous sovons por conire que

Jons cette seconde moitié du XVlll" siècle, peu

ovont lo Révolution, si les territoires méridionoux
foisoient bien portie du royoume de Fronce, leurs

hobitonts ne se considéroient por pour outont vroi-

ment "fronçois" cor ils ne porloient pos lo longue

d'oil, celle des Froncfiimonds du nord. C'est ce

que nous opprend l'obbé de Souvogess, éminent

linguiste olésien qui ovoit foit ses Humonités en Sor-

bonne '. << Pour désigner un conlon des provinces

dont le fronçois est là longue vulgoire, nous disions

de las partidas de Fransa el ouiourd'hui, qu.'il

est du poys de Fronce>>. On l'o oublié : c'est por lo
longue que se foisoit lo différence.'.

Suite page 19
2 Rouvière, tome l, poge 265.
3 Rouvière, lome l, poge 6Ô.

4 Lo olus oncienne occurrence lotine, Vordo. se trouve .dors
SidJinE Âporli.oiàlliÀ \r siècle). Qr il s'ogit du nominolif (forme

du suiet dàns lo déclinoison) qui n'o pos eu de descendonce ccr
.àrii'à.trrot;l Vordonem (fàrme du èomplément) qui l'o emporté
Àt o donné Vordone puis Gordon - comme Wilhelm o donné
Guilhem / Guillaune.'

-5 Boissier de Souvoqes, Diclionnoire Lonquedocien Frctnçois,

l'édition, 1Zô5, repùt Iocour, \îmes, 1993.
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' Ilainardus I epifcopus; cui Johann€s, papl r
rledit pr:edi&a monaftpriar Ec ecclefias de Valle-
fiancifca.

D'oilleurr, telle étoit bien lo perception des Fron-

chimonds eux-mêmes, puisqu'oprès lo conquête
des terres du comte de Toulouse por lo croisode
,, olbigeoise )), ou Xlll' siècle, ces Fronçois ne

purent nommer le territoire nouvellement conquis
outrement que por so longue. lls en firent donc /e

Poys de Longue d'oc, ce Longuedoc resté iusqu'à
lo Révolution << province réputée élrongère > dont
le territoire correspondoit ossez bien à celui de lo
nouvelle Région odministrotive oppelée mointenont
Occitonie. Ainsi, dons l'enthousiosme que soule-
voient les idées nouvelles, les élites locoles socri-
fièrent l'identité du peuple de longue d'oc ou profit
d'oppellotions venues de Fronce...

YoIIis francisco / Vol Francesca / Val-
cesque

On obondonno donc le mot froncesco /
froncesque. Ou presque... Cor pour preuve tou-

iours présente de son existence oncienne, il survécut

iusqu'à nous dons Nofre-Dome de Volfroncesque,
nom de lo plus imposonte église romone de lo vol-
lée, mointenont consocrée ou culte protestont. ll est
vroi que depuis longtemps - pour touiours sembloit-
il -, on ovoit oublié le sens de ce vieux mot. Beou-
coup l'ont cherché en voin el ie voudrois ici donner
un écloiroge nouveou. Pour celo, por quelques son-

doges dons les monuscrits, remontons, comme pro-
mis, iusqu'oux plus onciennes ottestolions connues,
seul moyen de revenir ou plus près de lo source de
cette expression et donc de lo molivotion première
qui l'o foit noître.

Nous ovons déià vu opporoitre le terme Vo[
froncesque à l'époque de lo Révolution.

Au début du XlV" siècle, en 1307, dons les

mille poges des Feudo Gobolorum', rédigées
dons le lotin de l'époque, lo mention Vollis Fron-

cisco revient à mointes reprises. Un exemple, pris
ou hosord : <<reclor ecclesie Sonclo Crucis Vallis
Froncîscen: .. /e recteur de l'églîse Soinfe Croix de
Vol Froncescorr.

Remontons trois siècles plus tôt : ou Xl" siècle,
le 2l ovril 1084, dons son testomenl, un certoin
Pelrus Guilelmo Aculionis (Pierre Guilloume Agul-
hon) écrit ,, donomus unum monsum in vicario
Valle-Francisco... >> : << Nous donnons un mes
dons lo viguerie de lo Val Froncesco... >>7.

@onell2,poge294,
7 Cartulaire de l'église cothédrole de Nîmes, publié et onnoté

Au dêbut * siècle, une citotion détermï
nante

ll existe une mention encore plus oncienne,
recueillie por l'historien Léon Ménord dons son His-
toire de Nîmes 11744-1758lr8.11y relève lo liste des
évêques figuront dons le Lectionnoire de lo Cothé-
drole de Nîmese. On y trouve : << Roinordus episco-
pus cui loonnes papo dedîl predîcto monosterio et
ecclesiqs de Valle-froncisco. >>

Soit : << Roinord, évêque, à qui Jeon, pope,
donna /es susdils monoslères & les églises de lo Vol
froncesque. > Roinord / Roinold oyont été évêque
de Nîmes de 929 à 942 etJeon (Xl), pope de 931
à 936, nous sommes donc entre 93,l et 936.

Cette citotion qui remonle ou premier tiers du X"

siècle est déterminonte.
S'il en éloit besoin, le pluriel ecc/esios {églises)

otteste lo christionisotion oncienne de lo vollée.

Francesca = fronçoise 3 un anschronisme
Surtout, cette cilotion suffit à elle seule à infir-

mer lo troduction de froncesco / fronce.sgue por
fronçoise et pour une roison simple : ù cetle dote
ni le mot fronçois ni l'entité France n'exisioient. Le

mo| fronceis (oncêtre du mot fronçoisl, n'opporoit
qu'ô lo fin du Xle siècle ovec un sens bien différent
de celui qu'il o pour norLqro. De même, si iout ou
long du premier Moyen Age, les textes porlent de
Froncio c'est pour désigner le u poys des Froncs n.

Pour éviter toute confusion, les historiens modernes
rendent ce Froncio por son colque fronçois Froncie.
Cor il foudro qttendre bien des siècles encore, le

XlV" ou moins, pour que l'ensemble des territoires
si divers dont se constitue lentement le Regnum
Froncorum - le royoume du Rex Froncorum, le roi
des Froncs - soit perçu comme une enliié unique
qu'on finiro por oppeler Fronce. Au X" siècle, nous
en sommes bien loin : point de Fronce, point de
Fronçois...

por Eugène Germer-Durond 1874, poge 259.
B Ménord ceuvre citée, tome I poge 9 des u preuves>.

9 À ne pos confondre ovec le Corlulaire précédemment cité.

lO Le Grond Robert ou mot. fronçois, oise , . . ÉryMOLOGtf 
'1080, Chonson de Rolond;de Fronce, du bos lotin Froncio,

nom de lo région ou Nord de lo Loire occupée por les Froncs et
snllrxe --Ots ,.

Le Lien des Chercheurs Cévenols, Avril -Juin 2019, no 197 t9



Précisiotts
Cette citotion et les précédentes nous permeitent égolement de corriger quelques erreurs.
D'une port, le composé Volfroncesque ne peul être mosculin comme on le lit quelquefois : l'odiectif
froncisca s'occorde ovec le nom féminin lotin vol/is qui o donné le mot vof lui-même féminin à
l'origine @f . Vollonguell.
Por oilleurs, en longue fronçoise le suffixe -esco, -esco est sons descendonce lfroncisco ouroit donné
*froncesche comme frisco o donné fresche puis froîche, froichel. Lui o été préféré le suffixe -eis,

-eise lfronceis, fronceise) sons doute porce que froncesco foisoit référence à l'ensemble du peuple
fronc olors que les Froncs de l'Ouest se distinguoient de plus en plus de .eeux de l'Est - notomment
por lo longue.
ll existe pourtont en fronçois des mots en -esgue lorobesque, dontesque...). C'esT que lo longue
o emprunté ce suffixe et quelques odiectifs oux longues romones du sud mois en fronçois, ces

mots sont épicènes (identiques ou mosculin et ou féminin) ou controire de l'itolien et de l'occiton

lfroncesco, froncescal. De plus, ce suffixe donne une nuonce péiorotive oux mots comme gendar-
mesquq obrocodobrontesque, croquignolesgue et même à donfesgue qui prend le sens d'effroy-
oble- olors qu'en itolien le mot dontesco, qui foit référence ou grond poète Donte, est loin d'être
dépréciotif. C'est sons doute pour ces roisons que l'expression est porfois perçue ou mosculin mois
lo connototion péiorotive ne peut guère être invoquée pour expliquer l'obondon de Vol froncesco
ou profit de Vollée françoise.
Enfin, lo dote de cette citotion (début du X" siècle) nous permet d'éliminer une hypolhèse en oppo-
rence sovonte mois qui repose en foit sur un onochronisme : controirement à ce qu'on o cru, l'ex-
pression Volfroncesque ne peut quolifier une vollée fronche - exonérée d'impôt - cor cette libérolité
fiscole ne sero occordée que bien plus tord. D'oilleurs, l'odiectif employé ne sero pos froncesco /
froncesco mois fronche / fronque (cf. Villefronche, Fronquevoux).

-lLuG,o,dRobotoUnomuvol,vouxouvols,:uéVmologie:lO8O,mosculinsoufdonslesnomsde|ieux(cf.Lovol);du

lotin vo//is, nom féminln ,.

Goths et Frsncs : les Cévennes, terre de
fronlière

Pour nous opprocher ou plus près du sens que
nous recherchons, nous devons zoomer sur une his-

toire que nous connoissons très mol, celle de notre
région.

Potrick Cobonel, éminent universitoire, grond
spécioliste des Cévennes et du protestontisme céve-
nol, écrit : << Lo poix romoine évonouîe [V" siècle],
les Cévennes enlrent pour plusieurs sièc/es dons une
pérîode tourmentée qui foil d'elles une terre de fron-
tière entre lo Seplimonie des Wisigolhs ou sud el
le royaume des Froncs ou nord et à I'est... >rrr Ces
propos onT été souvent cités mois ils demondent à

être à être expliqués et complétés.
Roppelons qu'à lo fin du V" siècle, l'oncienne

Goule est dominée por deux peuples : ou début du
siècle, les Wisigoths se sont puissomment implon-
tés dons le sud. Bientôt, vers lo fln du siècle, Clo-
vis et ses Froncs s'emporenl du nord puis étendent
leurs domoines : en 532, ils onnexeront le royoume
des Burgondes situé à l'est du Rhône mois déià,
en 507, à Vouillé près de Poiliers, ils ont bottu les

Wisigoths. En ce début de Vl" siècle, les Froncs sont

11

26
Pctrick Cobonel, Histoire des Cévennes, Gue sois-je ?, poge

donc moîtres d'une gronde portie de lo Goule...
Les Wisigoths, défoits, n'ont d'outre recours

que de se replier sur leurs terres d'Espogne. lls

conservent cependonl, de ce côié des Pyrénées,
un territoire entre Méditerronée et Cévennes, reste

de leur royoume initiol, lo Septimonie. Les Froncs
mérovingiens, divisés por leurs querelles internes,
ne se rendronl iomois moîtres de ce territoire mol-
gré de sporodiques horcèlements. Certes, ou Vl"
siècle, ils se sont emporés de quelques diocèses
cévenols (Lodève, Le Vigon) mois il foudro ottendre
le Vlll" siècle, l'orrivée des Corolingiens eT un coup
de pouce de l'histoire - lo menoce sorrosine -,
pour que lo totolité de ce territoire qui ouvre sur lo
Méditerronée tombe sous lo coupe des Froncs.

Voici donc comment s'expliquenl les termes de
Potrick Cobonel : << pour plusieurs sièc/es > (en foit
deux et demi), les Cévennes sont une frontière fluc-
tuonte, théôtre des offrontements entre Wisigoths
ou sud et Froncs ù l'ouest, ou nord et à l'est.

Seplimonie et Gothie
À portir de lo fin du Vlll" siècle, lo région est donc

oux moins des Froncs et les Cévennes, opoisées, ne

sont plus lo < terre de frontière > dont porle Cobo-
nel. Cependont, le territoire, qui devient un mor-
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quisot dépendont du comte de Toulouse, gordero
le nom de Gothie, en concurrence ovec l'oncien
nom de Septimonie, preuve de l'empreinte cultu-
relle mois oussi physique des Goths et sons doute
du mointien de certoines de leurs prérogotives.

On retrouve ces oppellotions dons les textes : en

904, l'obboye de Psolmody esT oppelée << Monoste-
rium Soncti-Petri in Golhia )> - en Gothie ; en 943
puis encore en l0.l 6t2,le Molgoirès est << une vo/-
lée ou cenlre de lo Gothie, dons le comté d'Uzès>,

- " Vollis Medio GontensÎs [sic pour Gotensis]
in comitofu lJzetico >. Quont à SoinfGilles, elle est
dite < située oux confins de lo Seplimonie >> en 828
(" od fines Septimonio ,) ou u de lo Gothîe >> en

879 l< in finibus Gorhiæ u). A lo fin du Xl'siècle,
en 1084, Nîmes est encore oppelée < Golhiæ
urbs ,r, < ville de Gothie i3.Vollis Francesca vs
Sylvo Godescq

Srlvu-i,ior,ËsqlR, lrois, .,," ir.,s r''''" ir.i-, Sair.r[-Gillcs ct

rJ'Aii;LresurorLes, --- fli;r;'rln :1,;i iti0tt(#llrt';o uicina,

85o (cart. de Psalm.). *- '5çLau {}nlir:ri , r oiilr (lilrJ.)'

-- [tr, Sil',a, a1.rud ]*1;l'rri. i r lt I al.al" ilLi Tr. rlcs

clr. L I, p.6iJ). 
- 

]lctlesia rle ^9ilutt, rr4.r (i\{,i-
nartl, \rfl, p, ? 1g).--5yl,t:tL (iorlesca, t t7h (ihid.'i.

- 
,5il,tegode.e{nte, 71,i8 (arch. rjé1rart. t-). io). -

T,a Phûde rlc Sa,int-Ienn, tiz6 (carte de la bar'. drr

Car Ta r ).
la Svh'e-Godesqrre se t{ivi-qail en Pin}ie dc l';llthl ,

ot rlr' l.'étôquc tl'A'ls.is, appartenlni au llonasLère tlc

Pvriinoclv, qui passa plus tartl r\ I'drêché c{'Àlaisl
eI Pi:,-tlt tle Suùû-Jean, o\t t|tu, Grand- Prietn', qli
apparÊnait arr gran,:l-pricru"é de Saint-Gilles.

Foit plus inténessont pour nous, copitol même, un

simple odlectff, pendont de notre Froncesco : sur

les communes de Soint-Gilles et d'Aigues-Morles,
existe une forêt nrornmée en 

,l054 
< Sylvo Gotico >>

et, en 1 174, << Sylvo Gode.sco > tont dons le Cortu-
loire de l'obboye de Psolmody (cf. Germer-Durond)
que dons celui de Fronquevouxra. A l'époque
moderne, on le soit, elle est touiours connue sous le
nom de u Sylve Godesgue "r5.

sieurs sièc/es dons une période lourmenfée qui foît
d'elles une lerre de frontière enlre lo Septimonie des
Wisigofhs ou sud ef le royoume des Froncs ou nord
et à l'esl... > Mois il oioute << les noms de Gop
Froncès (sur le mont Lozère) et de Vollée Fronçoise
(oncien Volfroncesque, orr cæur des Cévennes) tien-
droient à celte frontière, lo Vollée Fronçoise étont
peuf-êlre une ovoncée fronque dons le domoine
wisigolhique. >

Nous ovons vu plus hout que le mot fronceis

lfroncès en occiton) n'opporoit qu'à lo fin du Xl"

siècle olors que le mot froncisco est oppliqué à lo
vollée dès le début du lX" siècle. ll s'ensuit qu'ils
ne sont pos contemporoins et ne peuvent renvoyer

évonouie [V" siècle]

Revenons oux propos de Cobonel cités plus hout oux mêmes réolités. C'est donc commettre un ono-
et que nous ovons expliqués '. u Lo poix romoine chronisme que d'omolgomer ,, Gop Froncès > et

les Cévennes enlrenf pour plu- uVolfroncesgue )).

Por contre, l'hypothèse selon loquelle u lo Vol-
lée Fronçoise [est] peut-être une avoncée fronque
dons l'ensemble wisigothique > est lorgement confir-
mée por les citotions que nous ovons relevées:
l'oncienne opposition Vollis Froncesco / Sylvo
Godesco, conservée por les écrits et lo longue, est

le souvenir monifeste de l'oncienne rivolité entre
Goths et Froncs.

À l'extrême sud, lo Sylvo Gode.sco restero long-
temps oux moins des Wisigoths - d'où son nom

I 2 Germer-Durond., Cortuloire, poges Jr 5 j 3:r'rer-Durcnd
précise qu'il ne dispose que o -"s :-.. =- -:--sc''i ini-o
perdu: ô cetle époque, le cap,51'-^ nÊ ::-:':-r .'-: < lo'ersis ^
et l'écril n gonlensis a...

I 3 Germer-Durc:nd, Dictionnoire, pcg= - Jl
14 Histoire Générale de LonoueCæ lou i.i::: ! s:ce 532
chorte CCXXXlll, onnée I l7d:( ... eoo Bremundus Useliæ dona ei clncæc )c* "c i=c e'
Beolæi\r1oriæ de Fronchis-vollibus fF,cra.tevor,rl e' : = Ee"'c'.1:
opbotleiusdem loci | ) ut onimàlio vès':z '=c:c'= ..::-c :'
SIIVO l7ôalesa1 >

l5 GermerDurond, Dtclionnoire, poge 241 lcf . reproi.rciion de
cet ortic e en encori).
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- ou nord, lo vollée qui deviendro lo Vollis Fron-
cisco est ôprement convoitée : elle est l'une des
voies pénétrontes entre les poys méditerronéens et
le territoire des Goboles. De surcroît, elle est riche
d'étoblissements religieux (les ecclesios du texte) et
d'onciens el nombreux domoines d'époque gollo-
romoine (dont lo toponymie conserve le souvenir).
Au cours des quotre siècles qui vont de Vouillé en
502 à lo décennie 930 (dcTe de lo plus oncienne
ottestotion de l'expression Vollîs Froncisco), elle
ouro été conquise por les Froncs - d'où son nom.

Quond lo Vollis devînt-elle Fronciscq ?
Quond eut lieu cette conquête ? Pour que lo vol-

lée soit oinsi nommée, il fout qu'elle oit été conquise
ovont 752, dqle où Pépin le Bref prend possession
de lo Septimonie / Gothie lout entière : en effet,
oprès cette dote, tout relevont des Froncs, et donc
tout étont por définition froncisco, y compris cette
vollée, il n'est pos nécessoire de le préciser por
un odiectif (pléonosme qu'on n'o pos évité quond
on lo nommo fronçoise !) Bien que rien ne nous
permette de donner une dote, qui ou demeuront
n'o que peu d'importonce, on peut néonmoins sup-
poser que lo vollée devient "possession des Froncs"
donc froncrsco, ou moment où le conflit Froncs-
Goths est dons so plus gronde intensité, c'est-à-dire
dès le Vl" siècle, peu oprès Vouillé l5o7l. C'est ce
qui expliqueroit que l'oppellotion Vollis Froncisco,
même oprès que les Froncs furent moîtres de tout,

soit restée dons les mémoires ce qui en foit un véri-
toble trésor linguistique et surtout historique cor elle
nous o conduit à opprofondir tout un pon de l'his-
toire de notre poys d'oc.

Ainsi, s'opposont oux possessions godesgues,
cette << ovoncée fronque dons I'ensemble wisigo-
thique > est oppelée Vollis Francîsco en lotin, Vol" Froncesco en occiton, Volfroncesque en fronçois el
plus tord, obusivemen t, Y ollée Fronçoise...

En résumê
Après ces longues explicotions, on peut résumer:

à lo Révolution, porce qu'on ne comprenoit plus le
lerme froncesque et que l'odministrotion fronçoise
étendoit son empire iusque dons lo toponymie, on
chongeo lo Vol Froncesque en Vollée Fronçoise.

Certes, les Cévenols octuels sont peut-être fiers
d'être curieusement tenus povr Fronçors mois il
n'empêche que cette oppellotion les prive d'un mil-
lénoire et demi de leur histoire : oprès l'effondre-
menl de l'Empire romoin, leur vollée détenue por les
Wisigoths fut convoitée por les Froncs porce qu'elle
étoit riche et bien située. Quond ces derniers s'en
rendirent moîlres, sons doute dès le Vl" siècle, elle
devint froncisco - donc fronque. En lotin, on écrivit
Vollis Froncisco mois on prononço Vol Froncesco
dons lo longue de tous les iours, celle qui devien-
dro lo longue d'oc, l'occiton - porlé bien ou-delà
de lo Région mointenont oppelée Occitonie...

et qui nous permet de compléter notre étude. Lire
p.29 du n" 196 : -Vin, 8l setiers, 273 qvorlons,
28 pintes, soit -2300 L ; ... - et de lo cire 3 livres,
3 quortons et 

.l 
9 onces, soit - 2r2 kg.

D'outre port nous ourions pu évoquer oussi dons
les productions de Molbosc, des mines d'ontimoine
et de zinc exploitées ou moins depuis le XVll et
l'or en poillettes des rivières, mois nous n'ovons
oucune mention de celo dons nos documents étu-
diés lci. Enfin lo corte des onciens chemins, p28,
est publiée ovec le nord ô droite. Merci à M. J. Le

Corre, outre lecteur, pour son courrier.

CurricrdÆM
Errqtum concernont I'qrticle sur les pro-

ductions de Mqlbosc oux olenlours de
1790, poru dqns le n' 196.

A lo poge 26 en hout à droite lo dote de lo
donotion por Goucelm de Noves de lo vollée de
Bonnevoux est I 197 ; Merci à C. Mouline pour
son courriel.

A lo poge 29 une unilé que nous n'ovions pos su

déchiffrer, est en foit le quorton.

Nous remercions M. A. Venturini, féru en métro-
logie qui nous o contocté por le biois du iournol
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